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« Il faut partager ! » À chacun son point de vue ? 

Léonie, 20 mois, veut le camion bleu avec lequel Alexandre joue. Mais il 

refuse de lui donner ! Après plusieurs demandes infructueuses, Léonie se 

met à pleurer. Une professionnelle, Hélène, a bien observé la situation et 

comprend l’impatience de Léonie : Alexandre joue avec le camion depuis 

très longtemps, il est temps de le passer à quelqu’un d’autre. Elle lui de-

mande donc de donner le camion. Après tout, il faut apprendre à partager !  

 

Du point de vue d’Alexandre, 2 ans : il n’a pas fini son travail avec le ca-

mion ! 

L’apport des neurosciences nous a permis de comprendre que « jouer, c’est 

du sérieux ». Dans cette scène, Alexandre entreprend un véritable travail 

d’analyse qui le mobilise totalement. Il étudie le fonctionnement du ca-

mion, le mécanisme des roues pour le faire avancer, l’énergie qu’il doit im-

pulser pour le faire rouler... Grâce à cette manipulation, il se construit une 

représentation de cet objet, de ses possibilités, mais il lui faut du temps 

pour tout comprendre et assimiler. En lui demandant de stopper son jeu, 

qui dure trop longtemps selon nos critères, nous lui demandons d’inter-

rompre sa recherche alors qu’elle n’est pas encore terminée. En pleine 

lecture d’une énigme policière, accepteriez-vous de donner votre livre sans 

connaître la fin ? 

A l’âge d’Alexandre, il est difficile de s’arrêter en pleine exploration, cela 

demande beaucoup de contrôle. Cette capacité est liée à la zone préfron-

tale de notre cerveau. D’un point de vue évolutif, il s’agit de la dernière et 

de la plus lente zone à se développer. A vingt mois, trop immature, elle est 

peu efficace. En ce sens, demander à Alexandre de partager son jeu est 

une demande plus difficile qu’il n’y paraît, car son incapacité à y répondre 

va générer beaucoup de frustrations chez lui. 

Du point de vue de Léonie, 20 mois : elle a envie d’imiter Alexandre 

Cette soif de connaissance et d’exploration est présente chez tous les enfants, Léonie n’en fait pas exception. La 

vue du camion en mouvement est très attractive pour son cerveau, bien plus que les objets inanimés posés au 

sol. 

Mais pourquoi veut-elle ce camion ? Il n’est pas le seul à être manipulé dans la salle ! 

L’objet n’est pas le seul élément à prendre en compte : les actions, que fait Alexandre avec, sont très intéres-

santes ! Or, pour pouvoir les comprendre, Léonie a besoin de les reproduire à l’identique : il lui faut donc un ca-

mion bleu. A cet âge, la conscience de l’autre est en pleine construction et cela demande du temps. L’imitation est 

une première étape dans ce processus, car imiter l’Autre dans ses actions va permettre à un enfant de mieux le 

comprendre et progressivement de s’identifier à lui. 

Mais s’imiter, c’est d’abord avoir le même matériel pour réaliser les mêmes actions. Quand un enfant ne trouve 

pas ce dont il a besoin, il mobilisera toute son énergie dans cette recherche… même si le matériel tant désiré est 

déjà dans la main d’un autre. Pour Léonie, attendre pour reproduire ce qu’elle perçoit est compliqué… Son imma-

turité cérébrale l’empêche de différer son envie et de prendre en compte le fait qu’Alexandre n’a pas fini de jouer. 

Elle n’a pas encore acquis la conscience de l’autre et priorise ses propres besoins. Son pleur est un appel envoyé 

à Hélène pour exprimer sa frustration. 

 

Du point de vue d’Hélène, la professionnelle :  elle veut répondre vite à la frustration de Léonie 

Une dispute de jeux est une chose récurrente et cela conduit notre cerveau à considérer cette situation comme 

simple et connue. Il va donc se brancher en mode « automatique ». Nous utilisons ce mode régulièrement comme 

lorsque nous conduisons pour aller au travail. Son avantage est sa rapidité de réaction : Hélène perçoit la frustra-

tion de Léonie et peut y répondre sans tarder.  Cependant, l’inconvénient de ce type de réponse est que notre 

comportement ne sera pas forcément adapté à la situation, il la simplifie un peu trop ! La frustration de Léonie est 

provoquée par son envie d’avoir le camion, pour mettre fin à sa frustration il faut qu’elle le récupère… Alexandre 

joue avec le camion depuis longtemps, il peut donc le donner ! Hé oui, nous sommes victimes de notre cerveau et 

de ses réponses automatiques ! 

(suite au verso) 

 



 

Accueil collectif février 

Ça bouillonne dans mon coeur 

 

Sorties en février: 

 

Cressy: 27 Départ 9h15 de l’école  

Petit-Lancy: 5, 8 Départ de la MQP à 9h15 

Grand-Lancy: 14, 29 Départ de la Ludo à 9h15  

Onex: 5, 7, 13, 15 Départ 9h15 de l’AFJ 

 

Pourtant, dans cette situation, le plus important pour Léonie n’est pas d’avoir le camion, 

mais d’être entendu par l’adulte ! Elle a besoin d’Hélène pour apprendre à gérer sa frus-

tration et pouvoir patienter…ou passer à autre chose ! Pour différer une envie, rien de 

mieux que de se changer les idées. En raison de son immaturité, Léonie ne peut le faire 

seule, c’est pourquoi Hélène doit l’accompagner dans cette démarche. Elle peut détour-

ner son attention vers un autre objet qui génère les mêmes actions comme des camions 

ou voitures, ou jouer avec elle. Il ne s’agit pas de fuir la situation, mais de donner les 

clefs à Léonie pour apprendre à se contrôler, à patienter. Penser à autre chose nous 

aide au quotidien pour notre gestion émotionnelle ! 

 

Du point de vue de la pratique :  

A vingt mois, les enfants n’arrivent pas à partager, ni même jouer ensemble avec le même objet. En demandant 

aux enfants de se partager les jeux, nous prenons le problème à l’envers :  c’est la collectivité qui doit s’adapter 

au développement de l’enfant, pas l’inverse ! A un âge où le besoin d’imitation est incontournable pour com-

prendre le monde qui l’entoure, la possibilité d’avoir des jeux identiques représente une véritable nécessité. En 

proposant plusieurs exemplaires du même objet, les enfants vont avoir le matériel nécessaire pour s’imiter et se 

comprendre. Un grand nombre d’interactions négatives vont disparaitre au profit de rencontres positives structu-

rantes dans cette période de découverte de l’Autre. 
 

Article de Johanna Hirt, issus du site www.lesprosdelapetiteenfance.fr 

AGENDA 
 

Sortie patinoire à Bernex 

Lundi 5 février 

Ouverte à toutes les accueil-

lantes familiales, sur inscrip-

tion. 

 

Semaine du 19 au 23 février 

Vacances scolaires, des accueils libres sur ins-

cription remplacent les accueils collectifs.  

AF & PA 

Février 
Waren 3 

Elaïa 3 

Rachel 5 

Inaya 9 

Katherine 18 

Leyna 21 

Artémis 23 

Mathilde 25 

Sohan 25 

Leo 26 

Jess 27 

Nelya 28 

Mélinda 28 

Amanda 1 

Eveline 7 

Btissam 10 

Aline 16 

Sandrine 16 

Elizabeth 21 

Luisa 25 

Fadwa 28 

Info Admin 

 

Vous recevez cette semaine avec vos factures 

habituelles les attestations de frais de garde 

2023. Ces attestations sont nécessaire pour vos 

déclaration d’impôts. Merci de prendre soin de 

ces documents, toute demande de copie sera 

facturée.  


